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Petit monde avec une atmosphère dans le 
système solaire externe

Illustration d’artiste d’un petit monde passant devant 
une étoile de fond.

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Lorsque des astronomes au Japon ont récemment observé le petit objet du système solaire extérieur 2002 XV93, la lumière de l’étoile s’est progressivement estompée, indiquant qu’il s’agit d’un monde minuscule avec une atmosphère. C’est une grande surprise, car cet objet semblait trop petit pour une atmosphère. Image via NAOJ.
Et ce malgré le fait que cette roche spatiale ne mesure qu’environ 310 miles (500 km) de diamètre. C’est environ 7 fois plus petit que notre lune.
Ce petit monde est ce qu’on appelle un objet trans-neptunien (TNO). 
De tels objets ne devrait pas avoir d’atmosphère car trop petit pour la retenir
Donc deux possibilités : 
Elle vient de se créer et peut durer 1000 ans
Elle se renouvelle et il faut trouver comment



Des astronomes observent pour la première fois une 
comète changer brutalement de sens de rotation

Vue d’artiste de 41P — © NASA / ESA / CSA / Ralf 
Crawford (STScI

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Mesurant environ 1 kilomètre de diamètre, la comète de Tuttle-Giacobini-Kresák, ou plus simplement 41P, réalise une orbite complète du Soleil en 5,4 ans.
En mars 2017, elle réalisait un tour complet sur elle-même toutes les 20 heures. 
Lorsque les astronomes l’ont observée à peine deux mois plus tard, elle avait significativement ralenti, mettant alors entre 46 et 60 heures.
Dans le cadre de travaux récemment publiés dans The Astronomical Journal, David Jewitt, de l’université de Californie, a décortiqué les observations du télescope spatial Hubble réalisées en décembre 2017 et constaté que la vitesse de rotation de 41P avait considérablement augmenté, avec un tour complet sur elle-même effectué en environ 14 heures.
À ce stade, l’explication la plus probable est que le rayonnement solaire ait entraîné la sublimation de sa glace de surface, et que le gaz libéré ait agi comme un jet, dont l’orientation a progressivement ralenti l’objet, conduisant finalement à un changement du sens de rotation.
En fait c’est un phénomène courant, mais qui dure nettement plus longtemps pour ce genre de comète
Les scientifiques attendent maintenant avec impatience son prochain passage en 2027



Satellites du système hellénique d’incendie 
lancés pour la Grèce

Un des satellites du système hellénique d’incendie

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
La Grèce vient de lancer quatre satellites CubeSats dédiés à la détection et au suivi des incendies de forêt, une première mondiale pour une capacité nationale entièrement souveraine.
Les quatre nouveaux satellites ont été lancés le 3 mai 2026 par une fusée SpaceX Falcon 9 depuis Vandenberg.
Ils rejoignent deux satellites radar ICEYE lancés fin 2025.
L’ensemble fait partie du Programme national grec des petits satellites, qui comptera 13 satellites répartis en quatre familles selon leurs instruments.
Projet mené par le gouvernement grec, la société OroraTech, l’ ESA, financé par le Recovery and Resilience Facility de l’UE.
Ce sont des CubeSat 8U avec panneau solaire déployable (42 × 22 cm).
Qui ont deux imageurs infrarouges : MWIR (infrarouge à ondes moyennes), LWIR (infrarouge à ondes longues).
Et sont capables de détecter : des incendies actifs, des anomalies thermiques, et une intensité radiative des feux.




Le programme italien de surveillance de 
la Terre atteint une nouvelle étape

Les satellites HEO d’IRIDE dans la salle blanche 
Argotec

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Voici une autre coopération européenne
Le programme italien d’observation de la Terre IRIDE a ajouté sept satellites supplémentaires à sa constellation Hawk for Earth Observation (HEO), renforçant les données stratégiques qu’il fournit aux services environnementaux, d’urgence et de sécurité italiens.
Le système d’observation IRIDE est une initiative du gouvernement italien vise à fournir des données satellitaires complètes afin de voir : le mouvement du sol, la couverture des terres, les ressources hydrogéologiques, les incendies, la protection côtière, la qualité de l’air, la météo et les infrastructures critiques.
Le lancement a eu lieu le dimanche 3 mai à 09h00 CEST à bord d’une fusée Falcon-9 de SpaceX depuis la base spatiale de Vandenberg en Californie, portant le nombre total de satellites IRIDE en orbite à 31.
Le signal de communication de chacun des satellites a été confirmé quelques heures plus tard
Les sept satellites HEO nouvellement lancés ont été développés par Argotec pour le programme IRIDE. Ils rejoignent HEO Pathfinder et les sept satellites lancés en juin 2025. Les huit premiers satellites HEO sont pleinement opérationnels et produisent des données et des images. Voici quelques exemples des images capturées par HEO, y compris la première image du programme – une vue de Rome et du centre de l’Italie en haute résolution.



Face à Starlink, l’Europe regarde aussi les stations au sol pour 
renforcer ses communications sécurisées pour les États

L’image montre l’infrastructure concrète derrière la 
circulation rapide des données satellitaires.
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Commentaires de présentation
C’est très bien tous ces satellites, mais il est une chose toute aussi importante, c’est la réception au sol des données
Et plus c’est rapide mieux c’est
Et c’est ce qu’essaie de faire la France qui a dernièrement arrêté la vente d’antennes d’Eutelsat au fonds suédois EQT
Il faut qu’on puisse rapatrié les données de nos satellites, en effet plus de 95 % des données spatiales européennes transiteraient par des infrastructures américaines. Le Cloud Act, loi américaine d’accès aux données, devient alors un risque juridique concret quand des flux sensibles passent par certains fournisseurs.
Skynopy, fondée fin 2023 par Pierre Bertrand et Antonin Hirsch, vend un accès aux antennes plutôt que des infrastructures à posséder. Le modèle GSaaS, pour Ground Station-as-a-Service, revient à louer une station sol à la demande, comme une capacité cloud.



Placer le « super » dans un 
supersite pour l’observation de la 

Terre

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
L’ESA, en partenariat avec l’Institut météorologique finlandais (FMI) et plusieurs entreprises nationales, transforme le Centre spatial arctique de Sodankylä en un supersite ultramoderne d’observation de la Terre. Situé au cœur de la forêt boréale, ce site servira de laboratoire naturel pour améliorer la compréhension des écosystèmes arctiques et renforcer la précision des données satellitaires européennes, notamment celles des futures missions Copernicus.
Dans quel objectif : installer de nouveaux capteurs avancés 
	Réaliser des campagnes aéroportées grâce à un dirigeable télécommandé capable de voler 12 h et de produire la première carte 3D complète de la végétation autour de Sodankylä.
	Comparer les mesures locales avec les observations des satellites Copernicus, notamment :
Pourquoi Sodankylä ?
Située au-dessus du cercle polaire arctique, elle servira pour étudier les forêts boréales, leur dynamique et leur réponse au changement climatique. Et ce sera une zone stratégique pour valider et améliorer les données satellites grâce à des mesures au sol et aéroportées.
Pour l’instant tout n’est pas fait : 
Un contrat a été signé lors du Living Planet Symposium de l’ESA.
L’ESA procède maintenant à l’acquisition et l’installation des nouveaux instruments.
Les campagnes aéroportées débutent dans le cadre du programme FutureEO.




Un morceau de Falcon 9 va frapper 
la Lune cette année
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Aucun danger pour nous 
L’objet suivi porte le code 2025-010D. L’astronome Bill Gray, créateur du logiciel Project Pluto, confirme qu’il vient d’un lancement Falcon 9 du 15 janvier 2025, ce qui rattache le débris à une mission commerciale récente.
Cette fusée emportait Blue Ghost, l’atterrisseur de Firefly Aerospace, et Hakuto-R M2, celui de l’entreprise japonaise ispace. L’étage supérieur, haut d’environ 14 mètres, reste ensuite coincé dans le système Terre-Lune, une zone où les objets ne rentrent pas simplement brûler dans l’atmosphère. Ce genre de débris est normal, et il est étudié tout le long de son trajet
On sait donc que l’impact calculé tombe le 5 août 2026, et se fera sur le côté de la partie visible de la Lune donc ce ne sera pas pratique de le voir en direct. Le débris arrivera sur la Lune à environ 8700 km/h



Un aller-retour vers Mars en 153 jours devient 
étudiable grâce à l’orbite d’un astéroïde proche de la 

Terre en 2031

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Une étude publiée dans Acta Astronautica propose un nouveau type de trajectoire Terre–Mars utilisant la géométrie orbitale de l’astéroïde 2001 CA21. 
Cette approche, encore théorique, permettrait un aller‑retour vers Mars en seulement 153 jours (aller+retour), bien plus court que les missions classiques qui durent près de trois ans. Le gain de temps est réel, mais il exige des vitesses extrêmement élevées, aujourd’hui hors de portée des missions habitées.
Pourquoi 2001 CA21 est utile : son orbite qui croise les zones orbitales de la Terre et de Mars.
Il existe un alignement géométrique favorable en 2031.
L’idée n’est pas d’utiliser l’astéroïde comme étape, mais comme repère orbital pour imaginer un couloir de transfert plus rapide.
Mais cette façon de faire demande une vitesse bien plus grande
Il faudrait un départ à 27 km/s, bien au‑delà des capacités actuelles pour une mission habitée.
En fait, l’étude montre un concept géométrique, pas une mission réalisable avec les technologies actuelles.





Sur Mars, cette « ombre rampante » géante 
déconcerte les scientifiques

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Depuis sa découverte il y a un demi-siècle, elle continue à s'étendre
Cette caractéristique intrigante se cache dans l’hémisphère nord martien, plus précisément au sein d’Utopia Planitia.
 S’étendant sur plus de 3 000 kilomètres, cette vaste plaine a été le théâtre d’une importante activité volcanique il y a des millions d’années, bien avant que notre voisine ne soit considérée comme « géologiquement morte ».
On doit les premières images de la « tache géante » de Mars aux sondes Viking de la NASA, qui l’avaient photographiée peu après leur arrivée sur la planète rouge en 1976. Au fil des dernières décennies, celles prises par différents orbiteurs ont permis de préciser son évolution. Publiés il y a quelques jours, les derniers en date proviennent de la sonde Mars Express.
D’après les calculs de l’Agence spatiale européenne, les bords sud de cette caractéristique constituée de cendres et de roches volcaniques, telles que l’olivine et le pyroxène, se sont déplacés d’environ 320 kilomètres dans cette direction depuis la fin des années 1970. Soit une extension d’environ 6,5 kilomètres par an.



Nuage arc-en-ciel
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Vrai ou fabriqué ?
Nuage iridescent récemment filmé au-dessus de l’Indonésie 
Filmés dans le ciel de la ville de Jonggol début avril, ces formations nuageuses inhabituelles sont rapidement devenues virales sur les réseaux sociaux.
Ils se produisent généralement dans les altocumulus, les cirrocumulus et les cirrus, le phénomène optique en jeu est connu sous le nom d’irisation, et il est plutôt rare.
Plusieurs conditions essentielles doivent être réunies : un nuage relativement fin et uniforme, renfermant une grande quantité de minuscules gouttelettes d’eau ou de cristaux de glace, et un rayonnement solaire l’atteignant selon un angle bien particulier.
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